
 Toudou à la pêche 
 

 
Un matin d’été, alors que le soleil venait à peine de se lever, Toudou décida de partir à la 
pêche. Il descendit gaiement le petit sentier qui serpentait vers l’océan, son matériel sur 
l’épaule.  
Très vite, il se retrouva sur la plage déserte. La mer était calme, sans une vague, paisible et 
tiède. Le soleil levant se reflétait dans l’eau la colorant de rose et d’orange.  
Toudou loua Dieu de tout son cœur face à un si beau spectacle. 
 Le petit lapin, rempli de reconnaissance envers Dieu fit doucement glisser sa barque dans 
l’eau et sauta à l’intérieur. 
A la force de ses pattes musclées, il s’éloigna de la plage et arrêta son embarcation au large. 
Il jeta l’encre et prépara sa canne à pêche. 
Toudou appréciait le calme et la beauté du paysage. Ses poils soyeux étaient légèrement 
balayés par la brise, le soleil du matin caressait ses moustaches. Comme il était bien !!! 
Soudain, le bouchon de sa ligne coula à pic et Toudou sentit un poisson frétiller nerveusement 
au bout de l’hameçon. De toutes ses forces, il moulina et remonta une superbe sardine ! 
Le sourire jusqu’aux oreilles, Toudou rajouta un bigorneau à l’hameçon et le jeta au loin. 
Quelques minutes plus tard, il avait encore une touche ! Encore une sardine ! Et une et deux et 
trois… Bientôt le seau de Toudou débordait de poissons. 
 
Vers 10 heures, il se dit « Je vais essayer encore une dernière fois et après quoi, je rentrerais à 
la maison pour que Doucette me cuisine tous ses délicieux poissons ! »  
Comme auparavant, Toudou lança le bouchon au loin et attendit un instant. 
Mais ce dont il ne s’était pas rendu compte c’est qu’à cause des courants, le bateau avait 
dérivé un peu au dessus du sable et au lieu de pêcher des sardines, ce fut un autre poisson qui 
vint mordre à l’hameçon. 
Quand la ligne bougea fortement, Toudou, comme d’habitude, moulina de toutes ses forces et 
quelle fut sa surprise quand il vit s’élever au dessus de l’eau une vilaine rascasse pleine 
d’épines venimeuses. 
Toudou ne savait que faire pour la décrocher de sa ligne sans se faire piquer. Le méchant 
poisson n’arrêtait pas de se débattre, mais il restait accroché. 
Toudou ne voulait pas poser ce poisson avec les autres dans le seau. Alors il décida de le jeter  
loin de lui, dans le bateau et de l’assommer avec une rame. Le combat s’acheva, non sans 
peine par la victoire de Toudou qui put enfin décrocher la rascasse, lui couper les épines et la 
déposer dans un autre seau.  
 
Fatigué par cette pêche, Toudou se dépêcha de rentrer à la maison pour y cuisiner les sardines. 
Quand à la rascasse, Doucette préféra la jeter à la poubelle car un si vilain poisson ne donnait 
pas envie d’être mangé.  
 
Matthieu 13/47 à 50 : « Le royaume des cieux est encore semblable à un filet jeté dans la 
mer et ramassant des poissons de toute espèce. Quand il est rempli, les pêcheurs le tirent; 
et, après s’être assis sur le rivage, ils mettent dans des vases ce qui est bon, et ils jettent ce 
qui est mauvais. Il en sera de même à la fin du monde. Les anges viendront séparer les 
méchants d’avec les justes, et ils les jetteront dans la fournaise ardente, où il y aura des 
pleurs et des grincements de dents. » 
 


